
annexe 1 : chansons 
 
 

Jojo 
(G. Boutevillain – Miloud Ben Grolleau) 

 
 

déjà en descendant du car 
j’essaie de me faire oublier 
mes copains sont bien rigolards 
et moi j’aimerais être parti  
avant même d’être arrivé 
 
dans mon sac avec mon goûter 
'y a juste de quoi m’essuyer 
aujourd’hui y a pas de survet’ 
'y a qu’un tout p’tit maillot de bains  
pas plus grand qu’un gant de toilette 
 
on se dirige vers les vestiaires 
je fais pas le fier, je suis gêné,  
je n’aime pas me déshabiller  
devant tout l’monde c’est pas facile 
moi je suis du genre enrobé 
 
j’ai des gros bras 
j’ai des grosses cuisses 
j’ai des gros g’noux 
et puis tout l’tour j’ai un gros bide 
qui fait comme une bouée  
je vois mes copains qui rigolent 
à tous les coups ils se moquent de moi 
je vais jamais y arriver 

 
ça fait déjà un bon quart d’heure 
que tout l’monde est prêt à y aller 
moi j’ai toujours mon anorak 
et j’ai le trac 
mais voilà le maître-nageur 
on dirait un Terminator 
en moins sympa et en plus grand 
qui me dit « ben alors

 
kess t’attends ? »  

 
 
 
 

il me secoue jusqu’à la moelle 
on sent qu’il a le tour de main 
en trois secondes je suis à poil 
il me tend mon maillot de bains 
j’le mets très vite 
il me fait sortir du vestiaire 
en me poussant vers le bassin 
 
j’dois r’ssembler à un Chamallow 
quand je traverse le pédiluve 
j’entends déjà tous mes copains 
se moquer du p’tit gros qu’arrive 
et qui se fait jeter à l’eau  
d’un coup d’claquette expéditive 
Maman ! 
  
mais qu’est-ce qui se passe ? 
alors que tout autour de moi 
je vois couler tous mes potes 
je constate, à ma grande joie 
que moi, je flotte 
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Cantine blues 
(G. Boutevillain- Miloud Ben Grolleau) 
 

purée qui colle  
ça fait floc et y a des grumeaux  - moi j’aime pas ça 
nouilles froides et molles  
noyées dans le jus du foie d’veau   - moi j’aime pas ça 
carottes râpées aussi chimiques 
qu’la mayo des oeufs mimosa 
les dégâts de la pizza 
sont pires que la bombe atomique 
 

j’veux plus manger à la cantine 
c’est vraiment trop dégoûtant, j’ai l’estomac qui claque des dents 
en plus la dame de la cantine 
elle a des poils sous les bras encore plus  
que mon papa 
 

p’tits pois au jus  
poisson pané qui nage dedans   - moi j’aime pas ça 
pour que j’avale 
un truc comme ça faudrait me donner de l’argent, moi j’aime pas ça 
sardines à l’huile de foie d’morue 
la même qui sert à faire les frites 
un ticket pour l’appendicite 
avec les steaks ni cuits ni crus 
 

j’veux plus manger à la cantine 
la cuisine de l’angoisse, c’est la fête à la ragougnasse 
en plus la dame de la cantine 
elle a les cheveux sales et gras on en trouve 
dans tous les plats  
 

oh Maman ! Je t’en prie sors-moi d’là 
tu le sais je suis fine gueule 
je n’aime que tes bons petits plats 
oh Maman ! Sans tes talents culinaires 
tous les midis je vais en enfer 
j’veux plus être demi-pensionnaire ! 

 

j’veux plus manger à la cantine 
comme punition y’a pas pire, ça me donne envie d’vomir 
en plus la dame de la cantine 
elle a une moustache grosse comme ça qui dépasse 
de sous chaque bras 
 

les Cordon-bleu   - moi j’aime pas ça 
les Croque-monsieur   - moi j’aime pas ça 
crêpe au fromage   - moi j’aime pas ça 
les Betterave rouge   - moi j’aime pas ça 
la Vache qui rit   - moi j’aime pas ça 
le céléri    - moi j’aime pas ça 
crème caramel   - moi j’aime pas ça 
la béchamel    - moi j’aime pas ça 
la ratatouille    - moi j’aime pas ça 
la colle de nouilles   - moi j’aime pas ça 
les côtes de porc   - moi j’aime pas ça 
le poisson mort   - moi j’aime pas ça 

 

j’veux plus manger à la cantine 
ça refoule, c’est crado, on se croirait chez McDo 
en plus la dame de la cantine 
c’est ma tantine 
et quand mes parents sont pas là  
elle vient faire la cuisine chez moi 
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Le P’tit Chien 
(G. Boutevillain – Miloud Ben Grolleau) 

 
 
 
ma nouvelle vie commencé sur le bord d’un route 
où j’ai été abandonné avant les vacances au mois d’août 
depuis ce jour d’été je goûte enfin la liberté 
tout autour de la terre sans fin je vais  me balader 
 
j’ai vu la Grande Muraille de Chine, j’ai mis ma truffe en Mongolie 
j’ai jeté un œil en Amérique, j’ai mis mes pattes en Italie 
moi qui n’avais jamais connu que la cuisine et le divan 
j’ai traversé des déserts grands comme des océans 
 

sans laisse et sans collier, tu le croises sur le trottoir 
il court autour du monde le p’tit chien qui voulait tout voir 
si tu t’arrêtes un peu, il te dira les histoires 
de sa vie vagabonde, le p’tit chien 
qui voulait tout savoir 

 
j’ai fouillé les poubelles des palaces de toute la terre 
j’ai partagé ma gamelle avec des gens dans la misère 
avec ou sans fortune j’ai connu des gens généreux 
qui décrocheraient la lune pour que tu sois plus heureux 
 
j’ai vu des coins où les enfants n’ont pas la vie facile 
ils doivent travailler comme des grands il ne vont jamais à l’école 
ils volent ils jouent avec leur vie comme d’autres jouent à la console 
ils dorment dans les rues des p’tits chiens perdus dans les villes 
 

sans laisse et sans collier, tu le croises sur le trottoir 
il court autour du monde le p’tit chien qui voulait tout voir 
si tu t’arrêtes un peu, il te dira les histoires 
de sa vie vagabonde, le p’tit chien 
qui voulait tout savoir 

 
j’ai écouté les baleines chanter sur des mers menacées 
du haut d’une tour de verre, j’ai parlé avec le vent 
et j’ai laissé mes traces sur les cendres chaudes d’un volcan 
demain ou dans deux cent mille ans, elles finiront par s’effacer 
 
je flaire l’haleine de la terre et je n’en ai jamais assez 
de voir d’entendre et de marcher d’avoir un bout d’os à ronger 
c’est vrai je n’ai pas de chez-moi partout je suis un étranger 
mais si tu tends la main 
je peux me laisser caresser 
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les oreilles rouges 
(G. Boutevillain – Miloud Ben Grolleau) 

 
 
 

on nous a toujours dit 
qu’on avait des têtes à claques 
c’est vrai qu’on fait qu’des conn’ries 
on aime sauter dans les flaques 
mais c’qu’on aime par dessus tout 
c’est chanter des chansons bêtes 
en s’agitant comm’des fous 
et en braillant à tue-tête 
(un, deux, trois, quatre) 
 
tout l’monde les mains en l’air 
et que plus personne ne bouge 
on est pires que des gangsters 
c’est nous les oreilles rouges ! 
on s’remue le derrière 
on se tape sur la courge 
vaut mieux  planquer vos grand-mères 
voilà les oreilles rouges ! 
 
yeah yeah yeah yeah 
 
on est nuls en calcul 
on sait pas jouer au foot 
même pas peur du ridicule 
on a la cervelle en choucroute 
mais faut pas vous inquiéter 
on fait marrer nos copains 
on s’agite comm’des fous 
quand on chante ce refrain 
(trois, quatre) 
 
tout l’monde les mains en l’air 
et que plus personne ne bouge 
la cervelle sur une civière 
c’est nous les oreilles rouges ! 
on s’remue le derrière 
on se tape sur la courge 
vendez mémé aux enchères 
voilà les oreilles rouges ! 
 
yeah yeah yeah yeah 
 
on chante comm’des savates 
des chansons pour les gamins 
qui font virer écarlate 
les oreilles de nos voisins 
y en a toujours qui se moquent 
c’est tous rien que des jaloux 
ils envient nos têtes à cloques 
ils envient nos feuilles de choux 
(trois, quatre) 
tout l’monde les mains en l’air 
et que plus personne ne bouge 
au lit et privé d’dessert 
c’est nous les oreilles rouges ! 

on s’remue le derrière 
on se tape sur la courge 
tout nus sur un dromadaire 
voilà les oreilles rouges ! 
 
yeah yeah yeah yeah 
 
la tête dans l’frigidaire 
ma grand mère était truffière 
plus fort qu’un sabre laser 
eh oui Luke, je suis ton père ! 
pas besoin d’êt’ millionnaire 
t’as les yeux qui tombent par terre 
recomptez vos prémolaires 
c’est pas l’heure de la prière 
toujours retardataires 
j’ai paumé mon révolver 
tu reprends du Saint-Nectaire ? 
en route pour la stratosphère ! 
(trois, quatre) 
 
tout l’monde les mains en l’air 
et que plus personne ne bouge 
on est pires que des gangsters 
c’est nous les oreilles rouges ! 
on s’remue le derrière 
on se tape sur la courge 
vaut mieux planquer vos grand-mères 
voilà les oreilles, 
voilà les oreilles rouges ! 
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annexe 2 : plan de scène 
 
 

 


